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La séance est ouverte à 11 heures.
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[Traduction]

LE REGRETTÉ JOHN KUSHNER

HOMMAGE A L'ANCIEN DEPUTE

M. Brian Mulroney (chef de l'opposition): Monsieur le
Président, c'est avec regret que j'interviens aujourd'hui pour
rendre hommage à John Kushner, député à la Chambre, qui a
consacré sa carrière à la vie publique et qui, sous bien des
aspects, a manifesté les qualités les plus souhaitables d'un
homme public. Toute sa vie, il s'est consacré à sa famille, à ses
concitoyens et à son pays.

Au cours de sa vie, à Calgary, il a servi sa collectivité en tant
que conseiller scolaire puis échevin, au sein du mouvement
syndical, en tant que président de son syndicat, et en sa qualité
d'administrateur des hôpitaux. Et, ce qui est le plus important
à mon avis, la vie de John Kushner a été marquée par la
modestie et le sens du devoir accompli. Il avait à son actif des
réalisations qui revêtent une grande importance pour les Cana-
diens ordinaires et qui lui ont procuré sa plus grande joie.

Il était très fier de son patrimoine. Je me souviens du dis-
cours qu'il a prononcé en décembre dernier au Maple Leaf
Gardens, devant le Congrès mondial des Ukrainiens libres,
organisme dont il était très heureux. Il a parlé du fond du
cœur en rappelant ses origines d'immigrant et a touché l'âme
de notre pays en déclarant que notre société doit faire preuve
de tolérance et s'efforcer de défendre la liberté à tout prix. Il
possédait cette qualité que la plupart des groupes d'immigrants
apportent à notre grand pays. C'était sa conviction profonde,
en même temps que la nécessité de concilier au Canada la
tolérance avec une bonne compréhension de nos réalisations.
Mais surtout, il était convaincu que la liberté doit être respec-
tée avant tout au Canada.

C'était un homme direct, encourageant et chaleureux. Il
avait à la fois le sens de l'histoire et de l'humour. Pour ma
part, il m'a toujours donné des conseils réfléchis et un appui
fidèle. Pour mon parti, il a fait preuve de dévouement et d'un
engagement profond envers ses principes et l'unité de ce parti.
Au Canada, il a donné un amour inconditionnel et un senti-
ment réel de reconnaissance envers sa nouvelle patrie.

Le rôle de M. Kushner au sein de notre parti, tant au niveau
provincial que fédéral, remonte aux années 1970, date de son
élection à l'Assemblée législative de l'Alberta. Par la suite, il a
été élu à la Chambre où il a assumé ses fonctions avec compé-
tence et brio.

Sous cet angle très particulier, comme pour la plupart
d'entre nous, la plus grande fierté de M. Kushner était sa
famille. Son plus grand amour allait à sa femme et à ses
enfants. John Kushner a changé beaucoup de choses au sein de
notre groupe, de notre parti, et sans aucun doute à la Chambre

des communes. A mon avis, notre pays a beaucoup gagné de le
compter parmi ses citoyens.

Si vous le permettez, monsieur le Président, au nom de mes
collègues et de mon parti comme, j'en suis sûr, de tous les
autres députés à la Chambre, je tiens à présenter à Olga et à sa
famille nos plus vives condoléances.

Des voix: Bravo!

L'hon. Yvon Pinard (président du Conseil privé): Monsieur
le Président, c'est avec consternation que nous avons appris le
décès de John Kushner. Il y a quelques semaines seulement, il
semblait en pleine forme.

M. Kushner était un parfait exemple des gens venus de nom-
breux pays qui ont contribué à enrichir le Canada. Né en Polo-
gne, M. Kushner a poursuivi ses études aux Etats-Unis. En
tant qu'homme public, il a oeuvré à la fois dans le domaine de
l'éducation et dans celui de la politique. Il a représenté ses
concitoyens pendant quatre ans à l'Assemblée législative de
l'Alberta et pendant presque cinq ans aux Communes.

M. Kushner manquera particulièrement à nombre
d'employés de la Chambre, les petites gens comme les messa-
gers et les préposés à l'entretien, qui étaient toujours bien
accueillis s'ils avaient besoin de conseils et d'encouragement.

Je veux particulièrement, au nom de mon parti, offrir nos
vives condoléances à la femme et aux enfants de M. Kushner.

Des voix: Bravo!

M. Bill Yurko (Edmonton-Est): Monsieur le Président, la
nouvelle du décès de John Kushner m'a consterné et abattu.
Nous venons de perdre un excellent homme. John Kushner
était l'homme politique du peuple. Il a très bien servi ses élec-
teurs aux niveaux municipal, provincial et fédéral. Pour moi,
John Kushner représentait beaucoup plus que cela c'était un
ami. C'était quelqu'un à qui je pouvais me confier. Il m'a
réconforté à certains des moments les plus difficiles de ma vie.
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Nous avons travaillé ensemble pendant quatre ans au niveau
provincial. John était très conscient de ses origines ethniques,
semblables aux miennes et nous nous sommes appliqués à pro-
mouvoir le multiculturalisme sur la scène provinciale. Je sais
qu'il défendait le multiculturalisme à la Chambre, car il recon-
naissait, comme moi, que le Canada n'est pas composé unique-
ment d'anglophones et de francophones, mais de gens qui sont
venus d'Europe, du monde entier, pour s'établir ici.

Qu'il soit béni. J'espère qu'il repose en paix. J'offre mes plus
vives condoléances à sa femme et à ses enfants qui, sauf erreur,
vont suivre ses traces en politique, car son fils, Stan, a déjà fait
partie de l'Assemblée législative de l'Alberta. Je suis sûr de
parler au nom de tous les députés à la Chambre en honorant sa
mémoire et en souhaitant qu'il repose en paix.


